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Identité laïque cistercienne 
 

Marie ! Rabbouni ! 
 

Introduction 
 

Synthèse finale rédigée à partir des trois synthèses reçues, fruit du travail de 
toutes les communautés anglophones, francophones, hispanophones. 

 
Ce document essaie de recueillir l’expérience et le vécu des Communautés de 

Laïcs Cisterciens répartis dans les cinq continents. C’est un texte martyr qui sera 
éclairci et mis au point lors de la Rencontre Internationale de Huerta 08 par toute 
l’assemblée réunie, avec l’espoir fervent d’avoir pour conséquence que nous soyons 
tous réunis dans une seule Famille Cistercienne. 

 
Tous les documents ont été rédigés en réponse au questionnaire rédigé par le 

Comité International. Même si ce questionnaire n’avait été proposé que comme un 
outil pour faciliter le travail, la plupart des communautés laïques l’ont adopté comme 
structure de leur propre document, nous permettant ainsi d’arriver à une vision 
commune aussi bien de notre identité cistercienne, que des liens qui nous unissent aux 
communautés monastiques auxquelles nous sommes associés. 

 
 En conséquence, cette synthèse suivra la même structure pour en faciliter la 

compréhension. 
 
Il faut souligner que la brièveté de nombreuses réponses n’ôte rien à leur 

profondeur : par leur simplicité cistercienne, elles sont allées à l’essentiel. Il importe 
aussi de préciser que nous avons reçu de nombreux témoignages que nous 
n’introduirons pas ici, tant à cause de leur caractère personnel que de la nature 
synthétique du présent document. Nous n’avons pas inclus non plus ce qui était 
réflexion de caractère juridique ou théorique et ne pouvait être considéré comme 
faisant partie de notre identité, ne s’enracinant pas dans l’expérience vécue. 

 
 
 

Marie! 
 

Caractéristiques communes 
 

 
1. Vocation laïque cistercienne. 
 
-Quels sont les motifs qui permettent de croire que le charisme cistercien peut 

être vécu par des Laïcs dans le monde ? 
 
1.1 De façon individuelle, l’on reconnaît un appel personnel vécu de façon 

communautaire comme un don de Dieu, en réponse aux besoins du monde actuel. 
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Beaucoup le définissent comme un appel à être des témoins actifs du Christ et de son 
Église, au milieu du monde, en donnant un témoignage priant et contemplatif dans 
une vie définie par les valeurs propres du charisme cistercien, sous la conduite de la 
Règle de St Benoît reconnue comme une interprétation concrète de l’Evangile. 
Beaucoup le définissent comme un chemin de conversion permanente nous 
conduisant à redécouvrir et à approfondir la grâce de notre Baptême et nous aidant à 
développer une foi adulte. 

 
1.2 Cette transformation personnelle, loin de nier le partage 

communautaire, y conduit. Il n’est pas sans importance de souligner que notre désir se 
trouve fortifié et éclairé par le fait qu’il est partagé par d’autres femmes et hommes 
avec lesquels nous partageons le même appel à la spiritualité cistercienne. Cette 
réalité nous unit par des liens fraternels nouveaux et très forts qui ne sont pas 
recherchés pour eux-mêmes, mais sont reçus comme un don. Même si les 
Communautés Laïques Cisterciennes utilisent diverses expressions pour se définir, ces 
noms sont tous très semblables dans leur essence et ont une signification commune. 

 
1.3 Tous se rejoignent dans leur conviction que la spiritualité cistercienne 

peut être adaptée à un mode de vie laïque et, bien qu’il soit très clair que les deux 
modes de vie -- monastique et laïque -- sont différents, ils sont complémentaires. Ceci 
met en lumière la vitalité de la vie monastique et la nécessité pour le laïc de vivre dans 
le monde avec un plus grand engagement et une plus grande profondeur spirituelle. Il 
y a unanimité à reconnaître que le charisme cistercien peut être vécu dans le monde 
en divers états de vie. 

 
1.4 Tous les documents affirment que le charisme cistercien est une façon 

de vivre l’Evangile et de se reconnaître membres de l’Église Universelle. On définit 
parfois cette spiritualité laïque cistercienne comme une « spiritualité de l’Avent » 
parce qu’elle incarne la spiritualité cistercienne comme contemplative-active et active-
contemplative au milieu du monde. 

 
 
2. La vie cistercienne laïque  
 
-Quelles sont les valeurs, pratiques et observances cisterciennes que vous 

essayez de vivre dans le monde ? S’il vous plait, essayez de décrire comment vous les 
incarnez dans vos vies.  

 
2.1 Il y a une grande diversité dans la description des pratiques, mais, à 

nouveau, nous constatons que, bien que les formes soient différentes, on utilise les 
mêmes moyens pour un unique but : la recherche de Dieu. 

 
2.2 Toutes les valeurs cisterciennes d’une façon ou d’une autre ont été 

incorporées à la vie des laïcs. On peut résumer la grande richesse de ses expressions 
de la manière suivante : 
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.La vie actuelle est extrêmement complexe et la simplicité est vécue 
comme une véritable liberté. 

 
. L’expérience de l’obéissance nous établit dans une manière de vivre où 

notre objectif n’est pas de satisfaire nos premières pulsions mais de nous ouvrir 
au bien commun et d’accepter une orientation spirituelle. 

.Désirer l’humilité et grandir en elle nous sépare de la tendance actuelle 
qui veut ne pas avoir besoin de Dieu et transformer notre indépendance en 
idole. 

 
.La simplicité et l’austérité dans nos modes de vie nous aident à nous 

identifier avec la pauvreté évangélique et à nous séparer de la tendance au 
consumérisme. 

 
.Dans un monde empli de bruit qui assourdit le spirituel, nous recevons 

le silence comme un don. 
 
.Nous vivons très fort et avec reconnaissance la communion qui nous 

guérit de l’individualisme ambiant et qui nous fortifie. 
 
. Devant nos difficultés et notre tendance à placer la raison au dessus de 

la Foi, nous essayons de chercher dans la confiance et l’abandon à Dieu notre 
aide et notre consolation. 

 
. Nous adoptons un nouveau style dans notre manière de travailler, en 

fuyant l’activisme ambiant et la tendance à faire du travail une idole, en 
trouvant dans le « Ora et Labora » sa meilleure expression. 

 
. Nous trouvons notre force dans la prière et la louange. En persévérant 

en elles, nous nous libérons de la superficialité et de l’hédonisme avançant vers 
une Vie Nouvelle. 

 
.Nous vivons la joie comme fruit de notre chemin d’unification 

intérieure qui nous libère du vide et de la tristesse du cœur qui submerge 
l’homme contemporain qui s’efforce d’y palier par des sensations fortes en 
marge de Dieu. 
 
2.3 Tous décrivent une transformation tant intérieure qu’extérieure, qui se 

manifeste dans la fréquentation assidue des sacrements, dont le centre est 
l’Eucharistie ; dans l’étude priante de l’Écriture sous forme de Lectio Divina ; dans la 
fidélité à l’Office Divin ; dans la dévotion filiale à la Vierge Marie ; dans l’accueil du 
frère et de la soeur ; dans un changement de priorités ; dans une nouvelle façon 
d’ordonner sa vie ; dans un désir de formation et la nécessité d’être guidé 
spirituellement ; dans l’expérience du travail perçu comme une collaboration à la 
construction du Royaume de Dieu, y recherchant notre subsistance et non un 
enrichissement personnel.  
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2.4 La dimension cénobitique de la vie cistercienne s’exprime pour le Laïc 
Cistercien dans l’union spirituelle qu’il vit avec tous les membres de sa communauté, 
aussi bien laïque que monastique, et dans une vie plus ascétique qui lui donne d’être 
uni à sa communauté par la prière, le travail et la liturgie même quand il en est séparé 
physiquement. 

 
2.5 Cette unification intérieure, ce chemin de conversion et ce désir 

d’incarnation, naissent et se concrétisent dans un christocentrisme souligné par de 
nombreuses fraternités. « Vivre dans le monde comme si nous étions du ciel mais sans 
être retenus par le monde ». 

 
2.6 Dans tous les documents on trouve de très belles descriptions pratiques 

de la façon dont ces réalités se manifestent dans la vie quotidienne, tant au plan 
personnel qu’au plan familial, au travail et dans la société. 

 
2.7  Tous ne sont pas d’accord sur la façon de comprendre la « mission ». 

Pour les uns il s’agit seulement d’un témoignage de vie tandis que pour d’autres cela 
doit se concrétiser en diverses actions dans la vie paroissiale, dans le bénévolat envers 
les prisonniers, les pauvres et les marginaux.  

 
2.8 Tous sont d’accord pour affirmer que la plus grande difficulté réside 

dans l’équilibre à trouver entre les temps de prière et d’action, tant le monde est 
intrusif et réduit systématiquement les temps d’oraison dans une activité qui nous fait 
perdre la dimension contemplative.  

 
 
3 La communauté laïque cistercienne  
 
-Quel sens a pour vous d’appartenir à une Communauté Laïque Cistercienne ? 

Quels sont les aspects les plus importants de la Communauté que vous relèveriez ? 
Dans quel sens la Communauté Laïque confirme-t-elle et fortifie-t-elle votre vocation de 
laïc cistercien ? Quelle est votre expérience de communauté, tant quand vous êtes 
physiquement réunis que lorsque vous vous retrouvez à nouveau chez vous et dans 
votre vie habituelle ? 

 
 3.1 Chez beaucoup l’expérience de communauté s’exprime comme la 

naissance d’une nouvelle famille dans laquelle on reçoit aide et force pour vivre dans 
l’espérance et sans peur l’engagement chrétien. Tous se retrouvent dans la 
constatation que prier ensemble crée la communion, et ceci unit dans la distance et 
réconforte. Ils constatent que le plus grand lien c’est d’avoir été unis par l’Esprit Saint 
dans une même recherche : la recherche de Dieu et en conséquence la communauté 
est un enrichissement personnel par la transmission de valeurs entre tous les 
membres. Beaucoup affirment que la Communauté les fait se sentir membres de 
l’Eglise et faire l’expérience d’être le Corps du Christ. Sentir les besoins des autres 
encourage à la charité et enseigne l’humilité. Pour beaucoup, la communauté est un 
instrument donné par Dieu pour leur sanctification. Quelques-uns disent la difficulté 
que leur cause l’individualisme de notre éducation ; et par conséquent la communauté 
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est une école dans laquelle on apprend les valeurs les plus fondamentales pour se 
connaître soi-même et développer la vraie charité. 

 
3.2 Pour la majorité des fraternités il est fondamental de formaliser par un 

certain type d’engagement individuel de chaque membre, devant la communauté 
monastique et laïque, le désir et la décision personnels qui les porte à répondre à 
l’appel de Dieu à cette vocation concrète laïque cistercienne. 

 
3.3 Il existe une grande diversité de formes d’organisation des communautés. 

On peut constater que certaines communautés sont plus hésitantes à créer des 
structures.  

 
 
4 Les liens avec le monastère et avec l’Ordre. 
 
 -Faites une description de la relation que votre communauté laïque maintient 

avec votre monastère. Quel en est l’impact tant au plan personnel que sur le plan 
communautaire ? 

 
4.1 Presque toutes les communautés affirment la certitude de ne pouvoir 

exister en marge de la communauté monastique, car c’est la source du charisme. Des 
moines et des moniales on reçoit lumière et formation, mais il existe des différences 
d’un groupe à l’autre concernant les liens concrets qui les unissent à la communauté 
monastique et dans la façon de décrire ces liens. Les uns les décrivent comme une 
orientation et une direction spirituelle ; les autres les voient comme un 
accompagnement, considérant qu’il faut souligner l’autonomie de la Communauté 
Laïque. 

 
4.2 Beaucoup ressentent les deux communautés, la monastique et la laïque, 

comme une seule communauté avec des formes de vie différentes, mais pour tous, la 
différence entre moines/moniales et laïcs/laïques est très claire. 

 
4.3 Pour tous les groupes, c’est la communauté monastique, représentée par 

son Abbé (Abbesse) qui leur confère son identité cistercienne, quelle que soit la nature 
des liens qui les unissent. Quelques fraternités sont reconnues directement par l’Abbé 
(Abbesse) tandis que d’autres sont reconnues par le Chapitre Conventuel. 

 
4.4 Il est commun à toutes les communautés et à tous leurs membres de 

percevoir le monastère comme le lieu où ils ont entendu l’appel de Dieu à cette 
vocation ; et tous, aussi bien personnellement que comme communauté, perçoivent le 
monastère comme leur propre maison et le lieu concret où le Seigneur unit de façon 
spéciale les deux communautés, laïque et monastique, et tous les membres entre eux. 
L’hospitalité des moines rend présent l’Amour de Dieu. 

 
S’il est certain que la majorité des communautés laïques maintiennent avec la 

communauté monastique une relation de totale communion et un esprit de famille, il 
est non moins certain que quelques-unes peuvent souffrir des situations de grande 
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difficulté dans leur intégration et leur acceptation mutuelle. Malgré cela, personne ne 
conçoit la communauté laïque sans appartenance à une communauté monastique. 

 
Beaucoup de communautés laïques affirment leur désir de ne pas troubler la 

vie monastique, bien que quelques-unes souhaiteraient avoir une présence plus 
grande de moines à leurs rencontres. Il y a un consensus général pour reconnaître que 
le fait d’être laïc cistercien ne nous confère pas plus de droits envers la communauté 
monastique mais qu’il nous rend conscients de nos devoirs et responsabilités de 
chrétiens et nous conduit à une plus grande humilité. 

 
4.5 La majorité des Communautés laïques ont, avec des fréquences différentes, 

leurs rencontres dans le monastère. Elles y reçoivent une formation et apprennent à 
s’aimer mutuellement, dans une nouvelle forme de relation, qui n’a rien à voir avec la 
vie sociale, étant donné qu’il s’agit d’une union centrée sur le Christ, dans laquelle tous 
les membres ont été appelés par Dieu et choisis, non de façon naturelle mais de façon 
surnaturelle. Certaines communautés se réunissent parfois en dehors du monastère, 
quand une grande distance ne leur permet pas de se réunir avec une fréquence 
suffisante. 

4.6 Moines et moniales, ainsi que laïcs et laïques, apprennent les uns des 
autres, s’efforçant à d’être de meilleurs moines/moniales et de meilleurs laïcs/laïques, 
partageant ensemble le chemin de la sainteté. 

 
Beaucoup de membres des communautés de laïcs viennent au monastère 

individuellement, en plus de leur assistance aux rencontres. Mais tous sont d’accord 
pour affirmer que pour être laïc cistercien, il ne suffit pas de se sentir attiré par le 
monastère, mais qu’il est nécessaire d’appartenir à une communauté. 

 
 
5 Les difficultés 
 
-Quels sont vos principaux défis ou difficultés ? 
 
5.1 Beaucoup affirment que leur principale difficulté tient dans la distance qui 

les sépare de leur monastère 
 
5.2 De même la difficulté de maintenir un équilibre de vie entre travail, prière, 

vie de famille, et vie sociale, pour être de véritables contemplatifs « dans le monde 
sans être du monde ». 

 
5.3 Certains décrivent les difficultés qu’ils doivent affronter pour vivre dans le 

monde en restant honnêtes et fidèles à leur vocation. 
 
5.4 Se manifeste aussi la difficulté de compréhension de certains mots et 

termes monastiques qui peuvent porter à confusion dans leur application à la vie 
laïque. 
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5.5 L’appartenance à la Communauté Laïque de membres non laïcs (diacres et 
prêtres) ainsi que de membres d’autres ordres religieux n’est pas universellement 
acceptée. 

 
 
6 Les défis 
 
6.1 Le défi d’unifier les diverses formes de formation, d’initiation et d’entrée 

dans la Communauté. 
 
6.2 Beaucoup expriment le désir d’une reconnaissance du charisme cistercien 

laïc par l’Ordre. 
 
6.3 D’autres vivent comme un défi la transmission à d’autres de ce trésor. 
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Rabbouni! 
 
 
7. Conclusion 
 
7.1 La lecture approfondie et attentive de tous les documents démontre qu’il 

existe une grande unité et une grande communion entre tous dans la façon de vivre le 
charisme cistercien ainsi qu’une grande diversité dans les réalisations concrètes. Ceci 
manifeste la grande richesse de la vocation laïque cistercienne, qui ne se limite pas à 
une seule forme, et l’infinité des dons que Dieu multiplie en chacun de ses membres. 

 
7.2 Il est émouvant de constater le parallélisme dans le développement des 

communautés laïques avec les monastiques, car malgré des différences évidentes, les 
laïques comme les monastiques partagent le même charisme dans la diversité, en 
communion, mais sans perdre chacune sa personnalité, toutes unies pour former 
ensemble l’unique Corps du Christ.  

 
7.3 On remarque la « jeunesse » et la fondation récente de plusieurs 

communautés laïques (moins de dix ans pour plusieurs) ; et ceci provoque une certaine 
crainte de l’engagement et une insécurité dans le mode d’organisation. On constate 
cependant que les communautés laïques cisterciennes sont l’œuvre de l’Esprit Saint 
car, presque sans aucune communication entre elles, leur façon de vivre et de 
comprendre le charisme laïc cistercien est en totale communion entre elles.  

 
7.4 Nous croyons que nous sommes tous d’accord pour affirmer que le 

charisme cistercien qui, durant 900 ans a été exclusivement monastique, a été enrichi 
par Dieu dans une nouvelle forme laïque qui interpelle les moines et les moniales à 
être meilleurs, et les laïcs à vivre « dans le monde sans être du monde », comme des 
contemplatifs et de courageux chrétiens, partageant un même charisme, dans des 
situations concrètes différentes, dans un chemin de sainteté, étant les uns et les autres 
chercheurs de Dieu. 

 
7.5 On peut affirmer que les laïcs cisterciens vivent la stabilité par leur fidélité à 

l’union à une communauté laïque, associée à un monastère concret ; qu’ils vivent 
l’obéissance par leur désir d’enraciner leur vie dans l’Evangile, et de se former selon la 
Règle de St Benoît, ainsi que par leur sincère respect des conseils de l’Abbé et de leur 
guide spirituel ; et qu’ils vivent la conversion des mœurs par leur désir croissant de 
sainteté et de développement des valeurs propres au charisme cistercien dans leurs 
vies, à savoir la pauvreté, le refus du matérialisme et du consumérisme, ainsi que la 
chasteté, vivant l’amour dans sa pureté et la fidélité dans leurs différents états de vie, 
en tenant l’Amour de Dieu comme source et unique fin. 

  
7.6 On peut affirmer que, dans la vie laïque cistercienne, même s’il est essentiel 

de venir au monastère pour la formation et la croissance spirituelle, ce qui est 
vraiment important est d’être témoins de ce charisme dans le monde dans les diverses 
situations personnelles. 
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7.7 Dans toutes les fraternités laïques cisterciennes existe de façon unanime le 
fort désir d’être en communion avec toutes les fraternités cisterciennes 
internationales comme expression visible de l’Église Universelle. En même temps, de 
même que dans les communautés monastiques, on trouve en toutes le désir de 
respecter et maintenir la diversité dans les choses qui ne brisent pas la communion. 
Vivre un même charisme dans la diversité des expressions, unies dans l’essentiel. 

 
7.8 Toutes les Fraternités Laïques Cisterciennes ont unanimement le désir et 

l’espoir d’être approuvées, reconnues et affiliées à la branche de l’Ordre Cistercien à 
laquelle appartient leur monastère, par leurs Chapitres Généraux respectifs.. 

 
 
Cette synthèse essaie seulement de décrire l’identité cistercienne laïque, selon 

les contributions des diverses communautés. En aucune façon elle n’essaie de la 
définir. 

 
 


